
	  

	  

La fabuleuse aventure de Fimon LeRoux  
 
 

 
 
 
Pendant le temps des fêtes de 1980, un jeune homme regarde par la fenêtre 
de son chalet de montagne. La neige tombait alors en abondance. Ce jeune 
homme, Fimon LeRoux, est de taille moyenne, musclé et possède de beaux 
grands yeux pers et scintillants. Il a des cheveux roux et soyeux. 
 
Avec la température de -11 degrés en France et plus précisément en Haute-
Savoie, il aime mieux rester à l'intérieur de sa magnifique maison en bois rond. 
La neige remplit les toits ainsi que les entrées. Les montages sont 
recouvertes d'un épais manteau de neige. 
 
Fimon LeRoux est un jeune adulte plutôt intelligent. Il est parfois naïf. C’est un 
très actif professeur de hockey. Cet habitant de Chamonix est très sérieux 
pour un homme de 20 ans. De plus, il est souvent bavard, car il donne 
beaucoup de conseils et de trucs à ses joueurs. 
 
LeRoux est toujours bien habillé. Lors de son travail, il est vêtu d'une tuque, 
d’un coton ouaté noir et du pantalon de son équipe. Il a toujours un 
chronomètre dans sa poche étrangement grande. Ce coach ne peut pas 
passer un jour sans sa petite chaîne porte-bonheur. 
 
Quand Fimon était jeune, au lycée, il était en profil science et a pratiqué le 
hockey durant toute sa jeunesse. Ce dernier aime la science, mais cela n'est 
pas sa passion. LeRoux était champion de hockey.  Le 2 février 1978, une 
avalanche tua cinq habitants dans le hameau du Tour. C'est alors qu’il perd 
son coach de hockey. Le jeune homme arrête alors son sport, car il est trop 
perturbé par cet événement. 
 
Quelques années plus tard, Fimon décide d’entraîner l’équipe de hockey de 
son ancienne école. Monsieur LeRoux occupe donc le poste d’entraîneur 
chez les Ours du lycée de Mont-Blanc. Cette équipe s’entraîne d’ailleurs pour 
un championnat national afin de gagner la Coupe de France qui se 
déroulera  le mois prochain. 



	  
 
 
 
 
 
 
 
Après une longue journée 
d'entrainement, tous les 
joueurs sont déjà au lit 
pour être en forme lors 

du match du lendemain. Monsieur Leroux, lui, est tellement 
énervé qu'il n'arrive pas à fermer l’oeil. Pour lui, le tournoi est 
l’étape la plus importante de sa vie qui lui permettra peut-être 
de devenir un des meilleurs entraineurs de la ligue junior. Pour 
les joueurs, ce n'est tout simplement qu’une partie de plaisir, 
ils savent qu’ils possèdent le talent nécessaire. Le lendemain 
matin, c'est l'heure de prendre l'autobus pour se rendre au 
tournoi. À l’intérieur, la tension monte tranquillement. Soudain, 
tout le monde sursaute. L'autobus vient de faire une crevaison 
et se retrouve désormais dans le fossé, au milieu de nulle part. 
Fimon Leroux est maintenant encore plus angoissé. Il a peur 
d'arriver en retard pour le tournoi et pour couronner le tout, il 
ne trouve plus sa chaîne en or, celle qui retient toujours son 
précieux chronomètre. 
	  



 
 
Tout  d'abord, Fimon essaye d'appeler une 
remorque, mais son téléphone n'a plus de 
batteries. Donc, il marche vers l'autobus en 
pleure, toujours en essayant de trouver sa 
chaîne porte-bonheur.  Il voit des personnes 
au loin,  il demande de l'aide en criant:  
“Ici, ici je suis là! Ne m'oubliez pas!” 
 
LeRoux court vers eux et en regardant sa 
montre, il se dit: “ Malheur on va manquer le 
tournoi, c'était le plus beau jour de ma vie 
et  juste à cause de cette fichue crevaison, 
c'est la catastrophe.” Mais, il se dit:  “ Je vais 
aller voir cette  crevaison  peut-être que je 
pourrai faire quelque chose…” 
	  



 

 Fimon était tout bouleversé, nerveux, en colère et triste 
à la fois. C’était beaucoup d’émotions pour un jeune 
homme aussi sérieux, mais il a une idée. Il décide 
d’appeler un autre autobus avec le téléphone du 
chauffeur.

Avant de passer un appel, le chauffeur pense qu’il a 
sûrement un pneu de secours à l’arrière de l’autobus. Il 

commence donc le changement de pneu et il réalise que l’autobus ne peut 
pas partir, car le vieux pneu est malheureusement dégonflé.  Alors le 
chauffeur et Fimon appellent un autre autobus. Malheureusement, tous les 
véhicules sont pris, puisqu’ils sont réservés pour transporter les équipes du 
tournoi de hockey.

Le conducteur commence à se plaindre et Fimon se fâche après lui. Le 
chauffeur décide de tenter sa chance en appelant un ami qui pouvait peut-
être les dépanner, mais il tombe dans la boîte vocale de son ami. 


LeRoux essaie de trouver des objets pour réparer le pneu. Fimon demande 
au chauffeur d’emprunter son téléphone, mais il n’y a plus de réseaux. 
Alors, les joueurs sortent de l’autobus et commencent à marcher, mais une 
pluie battante les traverse et les adolescents commencent à se plaindre. 
Les coéquipiers ont froid et ils ont peur d’arriver en retard à leur tournoi. 
Ils décident donc de revenir à l’autobus et d’attendre à l’abri.

Pendant que Fimon essaie de réparer le pneu, les joueurs s’énervent dans 
l’autobus. Le capitaine y entre et crie SILENCE!. Enfin, il l’obtient. C’est un 
silence très lourd. Soudain, un joueur brise ce silence intense et crie « Hé 
Coach, votre chaîne, je l’ai trouvée. Elle avait glissé sous les bagages! » 
Fimon soulagé, compte les joueurs et il se rend compte qu’il en manque 
deux.

Pendant ce temps, les deux jeunes intrépides aperçoivent un automobiliste 
et lui demandent: « Monsieur, Savez-vous où se trouve l’aréna Desmarais? 
»

L’automobiliste ne le sait pas. Un peu plus tard, ils en rencontrent un 
second et lui demandent s’il peut les conduire à l’aréna.




 
 
Fimon est heureux de retrouver sa chaîne porte-bonheur! Lui seul connaît ses pouvoirs extraordinaires… Elle a, en 
particulier, le pouvoir d’exaucer les voeux de son maître. 
 
Il regarde autour de lui et  il voit deux joueurs qui s’amusent avec un petit  bus en jouet, et, tout à coup, il a une idée! 
 
Il demande aux enfants: 
« Vous jouez encore avec ce petit bus? 

Non, répondent les enfants. 
Vous pouvez me le prêter, s’il vous plaît? dit-il. 
Ok! répondent les enfants, mais merci de nous le rapporter. 
Merci à vous, dit Fimon, en souriant.” 
 
LeRoux va se cacher derrière le bus et  s’adresse à sa précieuse chaîne en disant une formule magique :  
« Magie, magie, petit bus riquiqui, prend vie! »  
et le jouet se transforme en un véritable bus. �Les joueurs, qui ont tout vu depuis leurs sièges, s’écrient : « Hourra! ». 
 
Le nouveau bus est magnifique. Il peut aller à 250 km/heure et cette vitesse va leur permettre de rattraper leur retard 
et d’arriver à temps pour le championnat de hockey à l’aréna. Il faut juste éviter de se faire flasher par les policiers sur 
l’autoroute! Ils vont peut-être gagner le tournoi : Bonne Chance!! 
 
Entre temps, les deux joueurs qui avaient fait du stop sont arrivés à l’aréna et ils entendent le présentateur dire : 
« Nous avons le regret d’annoncer que l’équipe des Ours va être disqualifié, car ils ne sont pas encore arrivés. » 
Les deux joueurs sont tristes, mais rien est perdu, car ils voient une grande porte s’ouvrir et leur équipe entre en 
courant dans l’aréna.  
Ils crient « Youpiiiii! Ils sont là! » 

 
 
Dès qu’ils arrivent, les joueurs doivent vite se changer pour jouer au hockey. Ils enfilent casque, maillot, protections et 
patins, car ils ont plusieurs matchs à faire. 
 
Ils gagnent le premier, perdent le deuxième, mais gagnent tous les autres matchs pour arriver en finale. La finale est 
très serrée et se joue contre les Pumas, un adversaire redoutable, car ils ont déjà  gagné le tournoi l’année dernière. 
 
Tous les supporters crient : « Allez les Ours! », et l’équipe gagne le match 3 à 2. 
Fimon accroche sa chaîne à la coupe avant de la donner aux joueurs et ils la soulèvent tous ensemble. Ensuite 
l’équipe porte Fimon en l’air pour le remercier. 
 
C’est un des plus beaux jours de la vie de Fimon LeRoux. Dans sa tête il remercie son ancien entraîneur et, bien sûr, 
sa chaîne magique! 
 

FIN  
THE END 
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